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vent la conquêt'e romaime les armées su-
bissent diverses, moLiifiMti-Ons mais., t0:11-

jours com osées de volontaire§ satisfaits

de faire la guerre pour se livrer au pil-

lage elles commettent parfois d'effroya-

.x bles excès.
régimeýféodal commence à ins'fituer,

les armée$ permanentes et enfin, après de

longues modifications, « on: arrive amit -véri-ý

tablesiarmées de métier, au tirage, au sort

et enfin, pour la majeure par les

mées européennes, auService obligatoire,.

Depuis jà demi-ýièc1e surtout, l'oTganlý

sation militaire s'est poursuivie avec une

f ormideble ixite4sité en' Europe. Jadis une

armée de 40,000 hommes représentaitune

force importante; aujourd'.hùi ce n'est

qu'un corps d'armée, simplement et , la

guerre actuelle en. à jee plà de trois

cents comprenant ce nombre d1ommes Soldat de

les unscomtre les autres!

dû ômtw- L'équipeniLnt et: Parmenient des so]4;ýtp

modernes a été lýoibjet (lé loi!àUei. et

Spéciales et la valeur qu ÊS repT4eUteýDt'

en argent atteint: des 'sommes,

possibles à évaluer én.,tptalité. pour, les

nations belligérantes.

Nous. passerons raq#.démet' en revue

(juelques-uns -de. ceýx qui f ont tant Éàrler

d'eux eure fietuelle.

Un type bien. mnu, iêi,ý c'Çýît le High«

lander dont -ýl110JrJOnal 'tý»atuM.e èât peut.

-être le phis !Ùt6-ressant de tous.- tien

quen te#pe.,de fuèrre' fé légendaire
ouleeýS soi reMp1É,ý 6 PU,:--î

pon! aux gaià e t

'l'étoele kheWpb,1ý p:ret em' bràves

1801-dats n'en opt'pe M'.e de leur déb
xe de ëUrioeé loe-, ar-

1e "Ift

."ce "nt des honiiz*g,:

4,ýA'plus belles es fait4.

armes quilË a,!goftq&eent ne se ýeomp-
Fu,


